
RaziyatuAl-Din
l’égalitaire

Raziyatu Al-Din, née dans la
régionindiennedel’UttarPradesh
en 1205, est la fille d’un célèbre
sultan de Delhi et d’une mère
issue de la lignée du fondateur
directdecesultanat.Elevéedans
un environnement marqué par la
guerreet lesattaquesrécurrentes
des troupesdeGengisKhan, elle
est très tôt entraînée àmanier les
armes. Siégeant à la cour aux
côtésde sonpère, elle y apprend
aussi les rouages complexes de
l’administration. C’est elle que le
sultan choisit comme sultane
pour lui succéder avant son
décèsen1232,malgré laconcur-
rence héréditaire de ses frères.
Cependant une concubine de
son défunt père ne l’entend pas
ainsi et organise un coup d’État
pour établir son propre fils au
pouvoir avec la complicité de
soutiens influents auseinde l’ad-

ministration. Une purge politique
est orchestrée pendant les sept
mois qui suivront pour éliminer
définitivement l’opposition. Mais
c’était sans compter la loyauté
indéfectible de la population de
Delhi envers le choix lucide du
défunt sultan de Delhi, la foule
grondeet lesautorités religieuses
delatotalitédeschairesdesmos-
quées du sultanat réclament l’in-
tronisationde la légitimeRaziyatu
al-Din au poste de sultane de
Delhi. À l’approche de l’hiver
1236, lesdeuxusurpateurs furent
arrêtés, jetés en prison puis exé-
cutés. La sultane de Delhi devint
officiellement la première femme
musulmane de l’histoire indienne
à porter le titre de sultane mais
aussi l’une des rares femmes de
pouvoirdansl’histoire.Maissielle
a gagné le cœur des foules et du
peuple,desanciensgouverneurs
et certains fonctionnaires d’État
multiplieront les intrigues sour-
noises pour la renverser par pur

machisme. Son talent inégalé de
femme de pouvoir (guerrière et
politicienne) lui procurera la vic-
toireauprèsdesesopposants.
Devenue une souveraine res-

pectée, Raziyatu la sultane fait
émettredespiècesdemonnaieà
sonnomets’entoured’unegarde
exclusivement féminine en s’affi-
chant fièrementdans la tenuetra-
ditionnelle (masculine) du sultan
commeunpieddenezàceuxqui
contesteraient sa légitimité à
cause de son genre. Elle parade
aux grandes occasions sur un
éléphantdans les ruesde lacapi-
tale dont l’essor économique est
à sonparoxysmegrâceà sa judi-
cieusepolitiqueéconomique,aux
constructions d’écoles, biblio-
thèques, puits et traités commer-
ciaux.Sansoublier sonpenchant
raffinépour lesœuvresartistiques
qui donnera une architecture
unique à Delhi. Cependant une
nouvelleconspiration (masculine)
entraînera son arrestation et son
exil en1240.
Figure féminine exemplaire du

sous-continent indien à notre
époque, Raziyatu la sultane

adulée durant son règne par son
peuple ne put malheureusement
se soustraire à la jalousie dévo-
rantedeshommesde lacour.

IbnBattuta
l’explorateur

NéàTanger en 1304 auMaroc,
issu d’une modeste famille de
lettrés, IbnBattutaestconnupour
être l’undesplusgrandsexplora-
teurs au monde; il parcourut le
mondemusulmand’ouestenest,
dansunpériplede120000kmen
trente ans. De Tanger au Caire
égyptien, de Jérusalem palesti-
nienne à la Mecque arabe, de
Bagdad à Constantinople, de
Delhi aux Maldives, du Bangla-
deshà laChineetdeGrenadeau
Mali.
Il fut l’un des trois explorateurs

(Marco Polo et Odoric de Porde-
none)àdécouvrir leportcommer-
cial deQuanzhoumais fut le seul
qui l’entreprit en toute liberté, ce
qui enrichira la neutralité de son
parcoursextraordinaire.
Enchantéde réaliser sonpèleri-

nagepourvivresafoipersonnelle,

il garda sa soif d’émerveillement
pour les nations qui habitent le
monde au-delà des frontières
connues.Auretourdesonvoyage
au Maroc en 1354, il se laissera
convaincre de décrire précisé-
mentsesaventuressouslaplume
d’IbnJuzayydans«Cadeaupour
ceux qui contemplent les splen-
deurs des cités et les merveilles
des voyages» ou «al Rihla» (Le
Voyage). Encore aujourd’hui ce
compendium reste la référence
d’uneépoqueet d’unmondeà la
croiséedescontinents.
Sonvoyageexceptionnel lefera

rencontrer d’illustres personnali-
tés comme l’empereur byzantin
Andronikos III, Khadija l’indétrô-
nable sultane des Maldives et le

sultan du Mali (frère du fastueux
MansaMussa)mais aussi d’ano-
nymes êtres humains, puissant
indicateur culturel des diverses
contrées.
Un verset lui correspond bien:

«Ô hommes! Nous vous avons
créés d’unmâle et d’une femelle,
et Nous avons fait de vous des
nations et des tribus, pour que
vous vous entre-connaissiez. Le
plus noble d’entre vous, auprès
d’Allah,est lepluspieux.Allahest
certes Omniscient et Grand-
Connaisseur.» (Coran sourate Al
Hujurat « Les foyers », verset
n°13).
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Une invitation à être juste
La scène de la présentation se

dérouleau templedeJérusalem,
centre religieuxde la nation.
En venant présenter Jésus au

temple, Marie et Joseph se
conforment à la loi de Moïse :
Jésus, comme tout premier-né
masculin doit être présenté,
consacré au Seigneur. Mais cu-
rieusement, la cérémonie de la
présentationn’estpasdécrite.Le
texte de saint Luc ne s’intéresse
pasd’abord à la célébration elle-
même, mais à deux person-
nages qui viennent au temple :
SyméonetAnne, unpapyet une
mamie. Syméon n’a aucune
fonction religieuse, mais l’évan-
gile dit de lui qu’il est juste et reli-
gieux. Et surtout, qu’il attend la
consolationd’Israël. Le termede
consolation désigne ce temps
espéré où Dieu viendra consoler

son peuple, c’est-à-dire le
sauver, le délivrer. Syméon sym-
boliseainsi l’attentedescroyants
d’Israël qui attendent l’instant où
Dieu consolera son peuple en lui
assurant enfin la paix et la pros-
périté.
Anne est prophète, porte-pa-

role de Dieu. Elle représente les
croyants qui attendent la déli-
vrancedeJérusalem.
Cenesontdoncpas lesprêtres

quiaccueillentJésus,alorsquela
scène se passe au temple, mais
un juste (Syméon)etunprophète
(Anne). Il ya làcommeune invita-
tion à être juste commeSyméon
et à prier comme Anne pour re-
connaître en Jésus le messie de
Dieu.
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Billet spirituel

Info diocèse

Sur votre agenda
Rencontres «grandir et aimer» proposées par les Associations fa-
miliales catholiques (AFC) au 22, rue Tour-Carrée à Cherbourg.
Rencontres avec les parentsmardi 4 février à 20h30. Rencontres
avec les enfants en CM1-CM2 les samedis 1er et 8mars de 10h à
11h. Informations et inscriptions auprès deMaïlys de laGrand’rive
au 0773552955; Marie-Ange Charrier au 0678999756; Annaïg
Arthaud au 0642255836ougrandiretaimer50@hotmail.com
«Dilexit Nos» (Il nous a aimés): Deuxième session de formation
animée par le père Vacher et accessible à tous sur l’encyclique du
pape François Dilexit Nos qui aborde l’amour humain et divin du
cœur de Jésus-Christ. Vous pouvez participer à cette deuxième
session même si vous étiez absent à la première. Jeudi 27 février,
20h30, 22 rue Tour-Carrée, Cherbourg.
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